
 Syndicat local FO justice CP de VLM  

Le triptyque du désastre !!! 

 

Ce jeudi 30 avril 2026 après midi, vers 14 h15, VLM a été de nouveau  le 

théâtre d’une violence inacceptable au niveau du parloir famille. Au cours de 

son parloir, un détenu hébergé au 2 e étage  du bâtiment B a violemment 

agrippé le cou de sa visiteuse. Les cris et les menaces émanant du box ont 

alerté nos collègues qui sont intervenus immédiatement pour s’interposer. Le 

détenu s’est alors retourné contre les agents avec une extrême violence. Deux 

de nos collègues ont été blessés au cours de l’intervention. 

Cet incident survient alors que l’établissement pratiquait cet après-midi un 

ilotage imposé par le manque d’effectifs. Nos collègues, déjà  exténués par la 

multiplication des taches, ont du se couper en quatre pour tenter  de couvrir 

tous les secteurs. C’est dans cet état d’épuisement total , à force de devoir 

tout assumer en effectif réduit , que la direction nous mène droit au mur.si rien 

ne change , VLM trouvera  son dénouement par un abandon systématique de 

tous les personnels. 

Gérer plus de 1000 détenus  dont 135 en matelas au sol avec des effectifs en 

peau de chagrin est une mise en danger délibérée. FO  l a  déjà écrit : - il faut 

un cadre vigoureux qui protège les agents et sanctuarise nos missions. - La 

suspension  des taches secondaires.  -Les missions les moins importantes 

doivent être purement et simplement supprimées. – l’arrêt du siphonnage des 

postes. – doit cesser l’utilisation des agents en service à  l’étage pour pallier 

les sorties hôpitaux ou les transfèrements – le renfort immédiat sur les 

bâtiments doit être la priorité. 

Nous demandons à être reçu de toute urgence par la direction avant que la 

machine ne s’arrête définitivement. Sans réponse concrète, tout se réglera sur 

le parvis. 

Le bureau local et l’ensemble des personnels apportent tout leur soutien à 

Yanis et robin, blessés en service  cet après-midi. Ils ont toute notre 

reconnaissance et notre salut fraternel.  

                                                                            Etienne De Sinno 

 


